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AVEC CÉLINE DISTEL

Drôle de week-end
■ Attendue comme titulai-
re du relais 4x100m avec
l’équipe de France, Céline
Distel (Ana) n’aura en fait
pas couru. Enfin si. Et puis
finalement non. La sprin-
teuse alsacienne se sou-
viendra certainement long-
temps de son week-end au
Portugal.
Le chemin pour Berlin et ses
championnats du monde est
encore long. Pas tant pour
Céline Distel que pour le re-
lais féminin qui a tout de
même réussi l’exploit de se
faire disqualifier deux fois en
deux jours.
Première désillusion samedi,
quand la Savernoise apprend
qu’elle ne fait pas partie des
quatre filles choisies par le
sélectionneur Vincent Clari-
co. « Sa performance du sa-
medi précédent avec le re-
lais lors du meeting de Berlin
laissait tout de même à pen-
ser qu’elle serait titulaire »,
remarquait Pascal Lacombe,
l’entraîneur de Distel qui
avait brièvement réussi à
joindre son athlète par télé-
phone hier soir.
Las, le technicien français lui
préférait Myriam Soumaré
pour accompagner Muriel
Hurtis-Houairi, Carima Loua-
mi et Lina Jacques-Sébas-
tien. Pendant que Céline Dis-
tel tentait de se consoler en
disputant le 100m B (4e de
sa série en 11"89, course
« décevante techniquement
et chronométriquement »),
les Françaises se faisaient
remarquer avec un temps de
réaction catastrophique
(+0"360 pour Louami) des
passages plus que moyens
et au final une disqualifica-
tion.
Tout cela n’était que provi-
soire, puisque les Bleues
étaient autorisées à recourir
le lendemain (hier, donc) aux
côtés de la Pologne, de la
Russie et de l’Italie. Avec
cette fois Céline Distel, puis-
que Muriel Hurtis participait
au 200m individuel peu de
temps après.
Placée en 2e position, elle al-
lait enfin pouvoir démontrer
que sa sélection n’était pas
usurpée. C’était sans comp-
ter sur une des nouvelles rè-
gles de la compétition : élimi-
nation dès le premier faux
départ. Et comme Myriam
Soumaré se levait trop tôt de
ses starting-blocks, Distel ne
voyait jamais la couleur du
témoin. Rageant.
« Pour couronner le tout, elle
s’est fait une légère élonga-
tion à l’échauffement, racon-
te Pascal Lacombe. Elle va
chez le médecin demain (au-
jourd’hui) et on saura si elle
peut participer aux Pré-Fran-
ce de samedi (à Mulhouse). »

M.Pf.

Céline Distel se souviendra long-
temps de sa sélection au Portu-
gal. (Photo archives DNA)

Championnat d’Europe par équipes à Leiria (Portugal)

Lavillenie rassérène les Bleus
Renaud Lavillenie, en franchissant 6,01 m à la perche dimanche à Leiria, a chassé tel un bon génie la déception d’un podium qui
a échappé pour deux points à la France lors de l’édition inaugurale du Championnat d’Europe par équipes.

grand espoir tricolore, élimi-
né «bêtement» sur 3000 m
pour avoir traîné en dernière
position au passage de la li-
gne à cinq tours de l’arrivée.

Les larmes de désarroi
et de colère

de Morhad Amdouni

Cette bévue a coûté le po-
dium aux Bleus. Au-delà des
nombreux absents pour bles-
sures, on peut d’ailleurs pen-
ser qu’avec ses meilleurs de-
mi-fondeurs -Mehdi Baala,
qui revient de blessure, Bob
Tahri et Mahiedine Mekhis-
si-Benabbad, médaillé d’ar-
gent du 3000m steeple aux
JO de Pékin- la France aurait
accédé sans problème au po-
dium.

A défaut du plaisir de de-
vancer le rival britannique, le
nouveau directeur technique
national (DTN) Ghani Yalouz
voulait retenir, outre l’envo-
lée de Lavillenie, « la bonne
tenue et la volonté des jeunes,
illustrées par Jeff Lastenet (3e

du 800 m) et Martial Mband-
jock (3e du 200 m), qui a rem-
placé au pied levé Christophe
Lemaitre, battant son record
personnel. »

■ Vainqueur de l’ultime
épreuve, le relais masculin
4x400 m, la Grande-Bretagne
s’est emparée de la médaille
de bronze aux dépens de la
France, alors que l’Allemagne
s’est imposée, comme an-
noncé, devant la Russie.

En basculant largement
au-dessus de la barre à son
deuxième essai, Lavillenie a
effacé le record décennal de
Jean Galfione, auteur de 5,98
m le 23 juillet 1999 à
Amiens. «Là-haut, j’ai pensé à
mon père, à mon entraîneur, à
ma copine» (perchiste de ni-
veau national), a remarqué le
10e homme de l’histoire à fai-
re mieux que 6,00 m.

« Je ne suis pas
une brute physique »

Galfione, champion olym-
pique en 1996 à Atlanta,
s’était arrêté aux 6 mètres,
passés le 6 mars 1999 à Mae-
bashi (Japon) quand il avait
gagné l’or des Mondiaux en
salle. Ce saut constitue tou-
jours le record de France en
salle.

Il y a une semaine à Cler-
mont-Ferrand, Lavillenie
avait déjà établi la précédente
meilleure performance mon-

En Renaud Lavillenie, auteur d’un nouveau record national àla perche
avec 6,01m, l’équipe de France s’est trouvé un nouveau leader. (Pho-
to AFP)

diale (MPM) de la saison avec
5,96 m, soit une amélioration
de son record personnel de
15 centimètres.

Avant de s’envoler pour le
Portugal, le Charentais de 22
ans avait assuré qu’il se sen-
tait capable, à la prochaine
occasion, d’atteindre les 6
mètres, mesure mythique
dans une spécialité qui doit
beaucoup à la gymnastique et
à la voltige. Petit gabarit (1,78
m), le champion d’Europe en
salle s’appuie sur une techni-
que affinée et beaucoup de
tonicité pour monter haut.

Les larmes d’Amdouni

« Je ne suis pas une brute
physique et il faut que je tra-
vaille sur un point où je peux
récupérer le plus d’avantages.
C’est la technique. On va
continuer pour essayer d’être
le plus fin possible pour per-
dre le minimum d’énergie et
avoir le saut le plus juste »,
avait-il expliqué jeudi matin à
Orly. «Mon saut à 6,01 m est
techniquement moche, j’avais
le bassin de travers, mais il est
efficace », a-t-il remarqué di-
manche.

Avant le bonheur serein du
perchiste, il y avait eu les lar-
mes de désarroi et de colère
du jeune Morhad Amdouni,

Course nature à Saint-Louis Neuweg

«Pour le plaisir !»
mes chevilles. Au tour suivant,
j’ai glissé en voulant éviter
une flaque d’eau. Après, j’ai
tremblé pendant un mo-
ment... » Malgré ce petit dés-
agrément, « je reviendrai l’an-
née prochaine», conclut-elle.

É.J.

■ Deux cents coureurs se sont
donné rendez-vous aux départs
des 9 et 18km des Foulées Na-
ture de Saint-Louis/Neuweg.
Beaucoup sont revenus pour la
deuxième fois. D’autres ont dé-
couvert le parcours. Samir Baa-
la a pris le départ à la dernière
minute... et a fait son show.

Il passe le premier tour avec
le sourire. Rien ne semble
entamer la forme olympique
de l’athlète ludovicien. A la
base, il ne devait pas prendre
le départ. La tentation a été
trop forte. On le retrouve à
l’arrivée du 18km en 58’30.

« Je préfère ma région »

« Je devais juste faire la re-
mise des prix mais je ne me
voyais pas ne rien faire un di-
manche matin. Je suis mon
propre entraîneur... Le same-
di, je travaille au seuil et le di-
manche, ce sont les sorties
longues. Cette course me don-
ne également l’occasion de
renvoyer la balle à tous ceux
qui me soutiennent. Si je suis
venu courir, c’est pour mon
club ! »

Il avait déjà empoché la
première édition. L’année
passée, il avait souffert de la
chaleur. Cette fois, il a pu ap-
précier le charme du par-
cours. «C’est toujours aussi
beau ! Le tour a un peu chan-
gé. Nous l’avons pris dans
l’autre sens. Cette course m’a
fait du bien. Ça change. J’en ai
besoin. Avant les champion-
nats du monde, il n’est pas

bon de faire de trop longs dé-
placements. Cela laisse des
traces. Et puis j’aime ma ré-
gion. »

Quatre minutes plus tard
arrive le Suisse Andreas
Boehler. Licencié au Saint-
Louis Running club, il a fran-
chi la frontière le temps
d’une compétition. La rai-
son? Pouvoir courir avec Sa-
mir Baala. « J’ai essayé de le
tenir sur un kilomètre. Plus, je
ne pouvais pas. Ce genre de
compétition, dans un tel ca-
dre, est particulier. J’aime
bien. » L’an dernier, il avait
terminé quatrième.

Fabrice Delacote arrive en
1h07’16. « Je suis parti pru-
demment et j’ai gardé le ryth-
me. » Lui est un habitué de
montagne. Ses parcours habi-
tuels ? La vallée de Munster.
Saint-Louis lui convient bien.
«C’est un beau parcours. C’est
tout plat... Pratique pour re-
prendre du rythme. »

« Courir avec Samir Baala... »

Mais s’il est venu concourir
aujourd’hui, c’est aussi dans
la perspective de « rivaliser
avec des grands champions
comme Baala».

Côté féminin, les choses ne
se sont pas aussi bien pas-
sées. La jambe recouverte de
boue, Myriam Sig arrive en
1h29. «D’habitude, c’est ma
sœur que l’on retrouve sur les
podiums. Aujourd’hui, elle est
allée marcher dans les Vos-
ges... », plaisante-t-elle, à pei-
ne arrivée. Membre de l’US

Thann, elle a été attirée par le
côté nature de la course. « Je
suis venue pour le plaisir ! »

«Apparemment en tête dès
le 5e kilomètre », elle bute sur
le premier tour. «Par en-
droits, dans les champs, c’est
très dur. J’avais peur pour

Samir Baala : la tentation était trop forte. (Photo DNA – Guy Greder)

En bref
Chambers courra
à Nantes
Le sprinteur britannique Dwain
Chambers sera au départ du
100m mercredi soir lors de la
réunion d’athlétisme de Nan-
tes, « Nant’haies ».
Le Britannique de 31 ans, qui
éprouve des difficultés à trou-
ver des meetings depuis sa
suspension pour dopage, en-
tend intensifier sa préparation
pour les Mondiaux de Berlin
(15-23 août).

Belharbazi 3e

à Argentan
Otmane Belharbazi (FCM) a
pris la 3e place du 800m du
meeting d’Argentan (D2) dis-
puté samedi soir. Le Mulhou-
sien a battu son record en réa-
lisant 1’48"84 après être pas-
sé en 54"5 au 400m.

Pointes d’or
Six jeunes Alsaciens sont qua-
lifiés pour les Pointes d’or Co-
lette-Besson qui se tiendront
les 4 et 5 juillet à Evreux : Yan-
nis Alves (Ibal, Bem), Eva Cha-
boute (CSSL, Bef), Alexandre
Marggraf (SRO, Mim), Solène
Bastien (Ana, Mif), Laura
Schneider (Ana, Mif), Maeva
Alves (Ibal, Mif).

Epreuves combinées :
Oeser et Garcia
L’Allemande Jennifer Oseser à
l’heptathlon (6 442pts) et le
Cubain Yordani Garcia
(8 348 pts) au décathlon ont
remporté le challenge des
épreuves combinées disputé à
Ratingen (Allemagne) à l’issue
de la seconde journée, hier.
L’épreuve était qualificative
pour les Mondiaux d’athlétis-
me de Berlin en août.


